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davantage, et cette méuke démocratie, qui

régnait sih* tes sociétés américaines me pa^

rut en Europe s'avancer rapidement rers

le pouvoir.

De ce moment j'ai conçu l'idée du iivre

qu'on va lire.

Une grande révolution démocratique

à'opère parmi nous, tous la voient ; mais

tous ne la jugent point de la même ma-

nière. Les uns la considèrent comme une

chose nouvelle, et, la prenant pour un ac*-

cident, ils espèrent pouvoir encore l'arrê-

ter ; tandis que d'autres la jugent irrésis-

tible ,
parcequ'elle leur semble le fait le

plus continu, le plus ancien et le plus per-

manent que l'on connaisse dans l'histoire.

Jeme reporte pour un momentà ce qu*é-

tait la France il y a sept cents ans : je la

trouve partagée entre un petit nombre de

familles qui possèdent la terre et gouver-

nent les habitans ; le droit de commander

descend alors de générations en généra-

tions avec les héritages; les hommesn'ont
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